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Texte de l'Évangile (Lc  12,35-38):  «Restez en tenue de

service, et gardez vos lampes allumées. Soyez comme des

gens qui attendent leur maître à son retour des noces, pour

lui ouvrir dès qu'il arrivera et frappera à la porte. Heureux

les serviteurs que le maître, à son arrivée, trouvera en

train de veiller. Amen, je vous le dis: il prendra la tenue de

service, les fera passer à table et les servira chacun à son

tour. S'il revient vers minuit ou plus tard encore et qu'il

les trouve ainsi, heureux sont-ils!».

«Gardez vos lampes allumées. Soyez comme des gens qui attendent leur maître
à son retour des noces»

Abbé Miquel VENQUE i To
(Solsona, Lleida, Espagne)

Aujourd'hui, il faut prêter attention aux paroles de Jésus: «Soyez

comme des gens qui attendent leur maître à son retour des

noces, pour lui ouvrir dès qu'il arrivera et frappera à la porte»

(Lc 12,36). Quelle joie de découvrir que même si je suis pécheur

et insignifiant, j'ouvrirai moi-même la porte au Seigneur quand

il frappera à ma porte! Et oui, au moment de la mort, c'est moi-

même qui ouvrirai ou fermerai la porte au Seigneur, personne

ne peut le faire pour moi. «Il faut se persuader que Dieu nous

demandera des comptes non seulement de nos actes et paroles

mais aussi de la façon dont nous avons utilisé notre temps»

(Saint Grégoire de Naziance).

Être devant la porte et ouvrir les yeux est un exposé clé et qui

est à ma portée. Je ne peux pas me distraire. Se distraire c'est

d'oublier notre objectif, vouloir aller au ciel, mais sans un

engagement opérationnel, c'est comme faire des bulles de



savon, sans une volonté engagée et qu'on peut évaluer. Se

mettre un tablier veut dire être dans la cuisine en train de

préparer jusqu'au dernier détail. Mon père qui était agriculteur,

disait qu'on ne peut pas semer la terre qui n'est pas prête; pour

faire une bonne semence il faut parcourir le champ et semer

avec attention.

Le chrétien n'est pas un naufragé sans boussole, il sait d'où il

vient, où il va et il sait comment y arriver; il connaît l'objectif, il

connaît les moyens pour s'y rendre ainsi que les difficultés pour

y arriver. Ne pas perdre cela de vue nous aidera à être vigilants

et à ouvrir la porte au Seigneur le moment venu. L'appel à la

vigilance et à la responsabilité se répète souvent dans la

prédication de Jésus pour deux raisons évidentes: l'une est que

Jésus nous aime et "veille" sur nous et l'autre est que celui qui

aime ne s'endort pas. Et parce que le diable nous tente

continuellement. La pensée du ciel ou de l'enfer ne doit pas

nous distraire de nos obligations de tous les jours, mais c'est

une pensée salutaire et incarnée qui mérite notre louange au

Seigneur: «S'il revient vers minuit ou plus tard encore et qu'il

les trouve ainsi, heureux sont-ils!» (Lc 12,38). Jésus aide-moi à

vivre dans l'attente et à être vigilant chaque jour en t'aimant

toujours.

Pensées pour l'évangile d'aujourd'hui

« Béni soit donc, celui à la porte duquel le Christ frappe.
Notre porte est la foi, qui, si elle résiste, défend toute la
maison » (Saint Ambroise)

« Jésus veut que notre existence soit laborieuse, que nous
ne baissions jamais la garde, pour accueillir avec gratitude
et émerveillement chaque nouveau jour que Dieu nous
donne » (François)



« […] La vigilance est "garde du cœur", et Jésus demande
au Père de nous garder en son Nom. L’Esprit Saint cherche
à nous éveiller sans cesse à cette vigilance […] »
(Catéchisme de l’Eglise Catholique, n° 2.849)


